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Datation : ca 450 av. Alphabet thessalien du Ve s., mais avec des formes relativement évoluées. 
Epsilon de forme classique, non à branches obliques. Rho de forme R, plus récent que P. 
Digamma à branche inférieure issue du pied de la haste, plus récent que F. Alpha dissymétrique. 
Le ductus reste archaïque. 
 
πὲρ τ- 
ν ϝοικ- 
ιατάν 
 
(Le consultant interroge l'oracle) au sujet de ses serviteurs. 
 
   ϝοικιατάν, équivalent de l'att. οἰκετῶν, ne peut être que béotien ou thessalien, mais, si la 
forme οἰκιάτας est attestée en thessalien, locrien, arcadien, elle ne l'est pas en béotien. Les 
alphabets béotien et thessalien sont proches l'un de l'autre, ce qui ne permet pas de trancher. On 
optera donc plutôt pour une origine thessalienne du consultant. 
   La forme οἰκιάτας est l'équivalent de l'attique οἰκέτης, et s'explique facilement : le suffixe est 
le même, mais οἰκέτης est dérivé de οἶκος, tandis que οἰκιάτας est dérivé de οἰκία.  
   872B, [περὶ ο]ἰκια̣τ[ν], comporte probablement la même question, sous la même forme, mais 
n'est pas thessalien. 
 


